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Nous aurions souhaité vite oublier sans regret 
l'année 2015, tant elle a été dure, pénible et 
profondément remplie d'injustices et d'insécu-
rité. Mais le passage d'une année à l'autre ne 
remet pas les compteurs à zéro. 
Depuis les  premiers jours de janvier écoulés, 
l'actualité nous sert toujours le même pro-
gramme avec même une impression d'accélé-
ration dans la répression et de recul social ; 
neuf militants syndicaux condamnés comme 
des criminels à des peines d'emprisonnement 
ferme, du jamais vu dans notre histoire so-
ciale , le service civique présenté comme une 
réponse à la précarité des jeunes, une refonte 
du code du travail pour satisfaire les revendi-
cations du MEDEF de pouvoir faciliter encore 
plus les licenciements et précariser les sala-
riés, un climat de peur entretenu par le gou-
vernement et relayé par les médias prétexte à 
remettre en cause certaines libertés, un Prési-
dent qui met le cap à droite et qui s'acharne 
sur la déchéance de nationalité pour affirmer 
son autorité, enfin la baisse des dotations de 
l'état aux collectivités territoriales qui se font 
concrètement ressentir dans la vie quotidienne 
des citoyens... 

 
 

 
Dans cette situation, si nous ne sommes pas 
capables de peser sur l'avenir, tous nos vœux 
d'espoir et d'espérance de mieux vivre n'en 
resteront qu'au stade de l'incantation. 
Comment bâtir un rassemblement citoyen sur 
des valeurs de gauche capable de proposer 
une nouvelle espérance, une vision de l'ave-
nir ? Avec qui ? Et comment ? 

 
Personne n'a la réponse, c'est ensemble 

que nous devons la chercher. 
C'est tout l'enjeu politique des prochains 

jours. 
 
Le PCF dans toutes ses structures a engagé 
la réflexion sur la refondation de la gauche. 
Les communistes souhaitent amener leur con-
tribution à cette réflexion  avec toutes celles et 
ceux qui croient encore que les valeurs de 
gauche ne peuvent pas disparaître dans ce 
contexte de recomposition politique. 
 
Transformer nos vœux en action et réalité 
c'est tout ce que nous pouvons nous souhaiter 
de meilleur pour l'année 2016.  

Dominique Lavigne 

Bonne et heureuse année 2016 

APRÈS LES ÉLECTIONS RÉGIONALES  
Ouf, le second tour a connu un sursaut de mobilisation des électeurs pour faire échec aux prétentions du FN. 
Mais notre parti, subit un revers électoral important, n'atteignant pas les 5%.   
Placée en difficulté, notre Fédération 64 doit rembourser 15 000€ de frais de la campagne électorale. Ses res-
sources financières transparentes passent par l'aide et le soutien si modeste soit-il de ses adhérents, amis, élec-
teurs.  
 
Pour contribuer à la démocratie, à l'expression et la prise d'initiative du PCF, je verse : ...................€       
Nom : ............................................   Prénom : .................................Tel : ......................... 
Adresse : ......................................................................... ....... ...     Code postal :................Vile :………………….. 
 
Pour le contribuable imposable, tout versement par chèque ouvre droit à une réduction fiscale de 66 % du mon-
tant versé ( à l'ordre de ADF PCF 64 ), à adresser : PCF 3 rue Paul Biremont 64340 Boucau 

I       
             Je connais tous les lieux où la colombe se loge 

Et le plus naturel est la tête de l’homme. 
XVI 

Dire que si longtemps l’homme a fait peur à l’homme 
Et fait peur aux oiseaux qu’il portait dans sa tête. 

XXVII 
Ouvre tes ailes beau visage 

Impose au monde d’être sage 
Puisque nous devenons réels. 

 
Le visage de la paix – Paul Eluard - 1951 
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Nous avons assisté à la réunion publique au cours 
de laquelle la direction de Celsa a présenté aux  po-
pulations de Boucau et Tarnos, en présence des 
édiles des deux communes, un projet relatif à une 
implantation de deux laminoirs à chaud sur leur site 
actuel. 
Deux représentants de la section du PCF de Boucau 
se sont rendus en mairie afin de répondre à l’enquête 
publique et d’apporter nos observations. 
Après les multiples actions conduites dans les an-
nées passées concernant les nuisances découlant 
des différentes activités sur le port (bruit, pous-
sières, odeurs, etc) nous avons très clairement expri-
mé un accord pour le développement des activités à 
condition de respecter un certain nombre de pré-
requis : 
 
« Le port de Bayonne dans sa partie Boucau/Tarnos 
présente objectivement des dangers potentiels au 
regard de l’accumulation des risques constitués par 

La zone de dépotage et de stockage classée 
« Seveso 2 » 

Une canalisation de gaz naturel (CH4) haute pres-
sion pour l’alimentation des fours. 

Une alimentation électrique (THT). 
Les transports possibles de nitrate d’ammonium 

technique (NAT). 
Deux colonnes d’air liquide. 

En dépit des multiples certifications obtenues par 
Celsa sur ce site (ISO 9001, portant sur la gestion de 
la qualité, ISO 14001 certification définissant les exi-
gences relatives à un SME-Système de Management 
Environnemental-ainsi que le référentiel sur la sécu-
rité OHSAS 18001) ensemble de certifications obte-
nues entre les années 1998 et 2001 qui apporte une 
garantie de sérieux. Toutefois la date des audits ex-
ternes de validation ne nous a pas été confirmée . 
Il nous apparait indispensable de faire procéder : 
 au détournement de la route qui longe le terrain  

 
 
 

 
de Celsa et traverse la zône Seveso 2, 
- à la création d’un poste permanent de sécurité in-
cendie du corps des sapeurs-pompiers pour la zône 
portuaire, 
- assurer une recherche permanente d’amélioration 
en matière d’incidences sonores, des poussières et 
des odeurs. 
- de régler la question du transport de la matière pre-
mière et des produits finis : 
Cette matère première (féraille) est actuellement 
transvasée de wagons dans des camions, en gare de 
triage de Bayonne (qui est éloignée de toute habit-
tion), pour être ensuite transportée sur le site Celsa 
où elle est traitée. 
Le projet d’aménagement prévu par la ville de Bayon-
ne et l’ACBA, de la gare de Bayonne et du quai de 
Lesseps, va entrainer, dans un avenir très proche, le 
déplacement de cette gare de triage en centre-ville de 
Boucau, donc dans un environnement urbain, à pro-
ximité du projet de rénovation de l’îlot Biremont. 
En gare de Boucau cela va devenir très contraignant 
surtout pour les futurs riverains de l’îlot Biremont, 
bien que Celsa affirme qu’il n’y aurait qu’un ou deux 
trains par mois soient environ 4 jours de transborde-
ment. 
Nous demandons, comme cela a déjà été évoqué en 
Conseil Portuaire, que les trains entrent directement 
dans l’enceinte de l’aciérie pour y être déchargés.  
Cette solution a été écartée alors, par Celsa car géné-
rant trop de bruit, alors que la vraie raison, invoquée 
lors de ce Conseil Portuaire était purement financiè-
re. 
Nous nous opposerons par tous les moyens à ces 
transbordements en gare de Boucau, tout en deman-
dant qu’il  y ait plus de trains et donc moins de ca-
mions sur les routes.” 
C’est au regard de l’application de ces exigences que 
nous pouvons être favorable à cette extension. 
 

 
 

 
 
 
             A partir de ce numéro de l’Etincelle, nous publierons un peu d’histoire de Boucau au travers du nom des rues ou 

de bâtiments communaux portant le nom de Boucalaises ou Boucalais.  
 
Jean Abbadie : En cette année 2016, Jean Abbadie, qui fut le maire charismatique de la ville de Boucau durant trente ans, 
aurait eu 100 ans. Cette même année correspond aussi au vingtième anniversaire de sa disparition. 
Il consacra près d’un demi-siècle de son temps en tant qu’élu, au service de la collectivité et de son idéal communiste. 
Evoquer l’enseignant, c’est évoquer le pédagogue qui, tout au long de sa vie professionnelle, mettra en exergue les va-
leurs humaines auxquelles il était particulièrement attaché : la liberté, la justice, la démocratie, l’amitié, la fraternité, et la 
solidarité entre tous, la laïcité et la Paix. 
Evoquer l’orateur, l’humaniste, le militant, le maire de Boucau, le conseiller général de Bayonne Nord, c’est évoquer 
Jean Abbadie homme de droiture, de conviction et de tolérance, Jean Abbadie «l’honnête homme », homme de valeur. 
Rappeler le souvenir de cet homme exceptionnel, n’en fait pas pour autant, un homme du passé.  
En cette période de violences et de tragédies, ces valeurs qu’il a toujours défendues, doivent regagner en force dès lors 
que l’on fait revivre pour les jeunes le souvenir d’hommes qui les ont si magnifiquement incarnées. Jean Abbadie fut 
l’un d’eux. Plus que tout autre chose, il aurait souhaité que l’exemple de son engagement et de son dévouement serve 

encore après lui. Il nous incombe de ne pas laisser s’effacer des mémoires, la grande figure qu’il a été. 
                                                      

Alain Da Silva  

 Projet de construction de deux laminoirs sur le site de CELSA-France. 

Histoire de Boucau 
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Comme tant d’hommes et de femmes à travers le monde, je ne cesse de penser à ceux et celles qui ont perdu la vie en ce 
triste mois de novembre, dans un avion au-dessus de l’Égypte, au Liban, à Paris. 
Je pense à eux, à leurs proches, aux familles brisées par la barbarie.  
Aux larmes se mêlent un sentiment d’effroi et de colère, une tristesse profonde, puis le silence. 
Existe-t-il une réponse appropriée face aux barbares prisonniers de leur haine ? 
J’avoue humblement l’ignorer.  
Sinon que de leur montrer haut et fort qu’en France, notre si beau pays, nous avons choisi d’être libres et d’aimer. 
Et rien ne nous fera dévier de ce choix. 
Ils croient nous avoir fait peur ? 
Et si nous parlions de leurs peurs. 
Ils ont peur du passé, du présent et du futur.  
Ils ont peur de la joie et des rires, de la littérature, de la musique, de l’art, de la culture sous toutes ses formes.  
Ils ont peur du désir, du plaisir, de la beauté de la diversité du monde.  
Ils ont peur des enfants et des femmes.  
Ils ont peur de leurs frères. Ils ont peur d’être libres. 
Mais plus que tout, ils ont peur de nous.  
Parce que là où ils entretiennent l’ignorance, nous éduquons, là où ils détruisent, nous construisons, là où ils font couler le 
sang, nous soignons. 
Parce que nous nous réinventons sans cesse, plus nombreux, plus solidaires.  
Parce que nous sommes libres et capables d’amour, de beaucoup d’amour. 
Et leur impuissance à accomplir tout cela les terrifie 

Marc Lévy 

 

 
 
Un ordre fasciste ; la censure des artistes 
 
Depuis toujours le FN c’est l’ordre fasciste, le refus de l’étran-
ger, la préférence nationale, la stigmatisation d’une popula-
tion tenue responsable de troubles et d’abus, l’insupportable 
et insistance utilisation, du mot « race », c’est le classement 
des civilisations, des peuples, des citoyens afin de détermi-
ner une préséance. 
Le FN c’est l’Etat ultra-sécuritaire et milicien, c’est la monar-
chie - la saga de la famille le Pen nous le rappelle chaque 
jour - , c’est l’ordre religieux qui revient, car leur défense de la 
laïcité n’est qu’un prétexte pour écouler leur islamophobie 
atavique, le moyen de lutter contre leur fantasme préféré : 
l’Occident chrétien en danger d’islamisation forcée  
– thèse largement soutenue par certains de nos imminents 
penseurs. 
Le FN c’est le contrôle et la censure : pas une ville gérée par 
le FN n’échappe à cette tentation d’écarter un livre d’une 
bibliothèque ou un artiste de « (leur) théâtre », de déboulon- 

 

 
 
 
 
 
ner une statue, de  
rebaptiser une rue, 
de repeindre une 
œuvre d’art, de revi-
siter l’histoire et les 
traditions. 
 
C’est aussi chez lui comme ailleurs l’argent qui domine, l’inté-
rêt personnel, ce sont également des alliances avec le pire 
de l’Europe fasciste quand ils ne le représentent pas eux-
mêmes. 
 
Voter FN n’a rien à voir avec le désespoir. 
 
On ne peut pas voter FN et ignorer cela, on est complice. On 
s’inscrit dans l’histoire avec ses pires oripeaux, c’est un 
choix, et ce choix n’a rien à voir avec le désespoir  

Poème d’espoir d’un auteur populaire contemporain 

 
 
 
Ainsi donc, la voici cette France des puissants, dans son aveuglement et son arrogance même à nier jusqu’à l’absurde ses 
enfants en lutte et à les enfoncer à la moindre occasion, à les passer au laminoir, comme s’il convenait d’intimider tous les 
salariés palpitants et criants qui se battent pour leur droit et leurs emplois. La peine infligée, hier, à huit anciens salariés de 
Goodyear d’Amiens, jugés pour avoir « séquestré » deux cadres, en 2014, dépasse l’entendement et devrait, en toute lo-
gique, révolter tous les citoyens encore un peu sensés.  
Ces hommes, ces syndicalistes, ces militants de la CGT ont été condamnés à deux ans de prison, dont neuf mois ferme. A 
ce stade d’exagération, d’injustice et de manquement grave à l’idée que nous nous faisons de la justice, cette sanction n’en 
est plus  une, mais témoigne d’un acharnement qui, en aucun cas, ne peut rester sans réponse. 



Janvier 2016                                  4 

Les Amis de l’Etincelle 

Association loi 1901 pour l’aide, le soutien et la promotion du journal 

3 rue Paul Biremeont, 64340 BOUCAU 

PCF Membre du Front de Gauche 

Permanence les mardis de 18h à 20h, 3 rue Paul Biremont Boucau  

Courriel : pcf.boucau@wanadoo.fr  site Int : pcf.boucau 

Sur ce chemin 

Sur ce chemin, mon fils 
Tu marcheras des jours durant. 
Même immobile, tu chemineras. 
 
Quel que soit le malheur qui t’accable 
Ou la joie qui te hisse 
N’oublie jamais de remercier. 
 
Tout est fragile ici 
Sois bon et doux sans rien attendre, 
Dans ta colère, sois toujours tendre, 
Inspire, expire et réjouis-toi 
Tu attendras de chaque état. 
 
Le voyage parfois te fatiguera 
Repose-toi. 
 
Tu verras, il existe des lieux 
Pour faire briller ton cœur 
aux cieux. 
 
Et si tu es perdu mon enfant 
De n’être qu’un esclave du 
temps, 
Alors fais silence un instant 
Et remets t‘en à la beauté. 
 

Samir Ellook    ouvrage 

Perle d’Eden 

Responsable de la publication : Jean Molères  - Supplément des Nouvelles des PA Commission paritaire 0113P11421—Imprimerie spéciale PCF  

Jour de rentrée 

La veille on s’était couché plus tôt, sous la directive efficace du 

paternel. Maman, toute excitée par mon entrée en sixième, se 

démenait d’une pièce à l’autre pour s’assurer qu’il ne manque-

rait rien à mon arrivée dans le Panthéon du savoir, allant jus-

qu’à contrôler que le stylo traçait bien un trait bleu sur la 

feuille. 

Ce matin-là, elle n’ pas eu à crier beaucoup pour faire lever 

toute la chambrée, on n’avait pas fermé l’œil de la nuit, imagi-

nant sans doute les dérapages à venir et les sanglots consé-

cutifs. Cette nuit-là, je m’étais retrouvé comme d’hab le nez 

dans les orteils de mes frangins, ou l’inverse. Elle nous a fait 

venir dans la salle à manger, mes deux frères et moi ; sur la 

table impeccablement rangés, trois petits paquets de vête- 

 

 

ments nous attendaient. On s’est jetés sur les trois tas pour 

revenir quelques instants plus tard ajustés comme des pou-

pons. Un rayon luisait dans l’œil de ma mère qui semblait 

dire : « qu’ils sont beaux mes trois petits oursons ». Tirés à 

quatre épingles, on gigotait comme des écureuils habillés dans 

du trop étroit. Elle, par contre, portait comme tous les matins 

un vague drapé qui lui servait de robe de chambre, une chose 

en nylon qui la serrait entre ses larges seins et son large 

ventre. Un foulard bariolé cachait ses cheveux aplatis. Elle 

s’en foutait : sa beauté, s’était nous. Elle disait : -« Moi j’existe 

pas, c’est vous mes dieux !.............. » 

Magyd Cherfi du Groupe Zebda 

Juliette et Lucie 
 
Juliette et Lucie 
Deux p’tits noms dans ma vie 
Lucie et Juliette  
Toutes deux vous êtes 
Mes rayons ravis 
Ces douces mirettes 
Le tam tam d’esprit 
Ces deux silhouettes qui disent 
« Il ne savait pas papa la danse » 
Et l’alouette oublie, mais… 
 
De vos deux vies 
Premiers pas d’amour inouï 
Lucie et Juliette  
J’appris de fait mes fleurs de nuit 
Mes devinettes 
Et plus que tout ça ou ci 
Les mille facettes 
De l’amphigouri charivari 
Ca vous charrie la vie, c’est ri, 
c’est dit. 
 
Et puis par ci ! Et puis par là ! 
Comme la vie éparpilla 
Et puis pardi et puis pardon 
Si l’amour fou file au bourdon 
Merci, et puis bis répétita 
De c’que la vie nous épargna. 
J’y suis parti et pour deux bonds 
La vie l’amour vont au charbon. 

 
 
Juliette et Lucie 
Mes ladies mélodies 
Lucie et Juliette 
Mes jours de fête 
Mes longs soucis 
Mes p’tit’ paquerettes 
Et que tout ça et ci 
Mes allumettes 
Aux feux des polyphonies de la 
vie 
Ca craque, ça fuse et pique, 
mais………. 
 
Juliette et Lucie 
Jouent de leurs mélodies 
Lucie et Juliette 
Jouent des baguettes 
Au vent d’la vie 
Ainée, cadette 
Une, deux, grandit 
Le cœur en tête, je fête : 
Mes mômes que vous êtes à vies 
chéries 
Désintéressé d’amour jalousie. 
 
Et puis par ci ! Et puis par là ! 
Comme la vie éparpilla. 
 

André Minvielle 
 Album IF YOU CAN 


